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GE NEVE 3 7 000 TRAVAILLEURS SONT DOMI CILIES HORS DU CANTON . 

Chaque jour, 37 300 personnes domiciliées en France ou dans le canton de Vaud 

viennent travailler à Genève, alors que 1 300 Genevois se rendent à l'exté­

rieur. Les navettes de travailleurs entre Genève et les régions voisines se 

soldent donc par un excédent très important : + 36 000. 

Si l'on sait que la population résidente active du canton est de l'ordre de 

180 000 personnes, on en déduit que le nombre total de personnes travaillant 

à Genève est d'environ 216 000. 

Ces chiffres, communiqués par le Service cantonal de statistique, ont été ob­

tenus en comparant les résultats des recensements de population réalisés en 

Suisse (décembre 1980) et en France (mars 1982). 

Comment se décompose ce flot de 37 000 travailleurs de l'extérieur ? Principa­

lement de frontaliers soumis au contrôle, dont l'effect if est d'environ 

23 000. Ensuite, de 8 400 personnes domiciliées dans le canton de Vaud. Enfin 

de personnes résidant en France mais qui, à la différence des frontaliers, ne 

sont pas soumises au contrôle. Il s'agit notamment de fonctionnaires interna­

tionaux (4 500) et de citoyens suisses (un millier). 

En proportion, sur 100 personnes travaillant à Genève, 17 résident hors du 

canton : 13 en France et 4 dans le canton de Vaud. 

Signalons que la publication d ' où sont extraits ces c h iffres l) fournit d'au­

tres informations tirées du recensement fédéral de la population de 1980 : 

composition de la population genevoise selon l' o rigine ou la n a tionalité , 

l'âge, la religion, etc. 

1) Recensement fédéral de la population 1980. 3 : Structures de la population 

résidente du canton; évolution depuis 1850. 
Publication en vente au Ser vice cantonal de statistique (tél . 36 14 00) , 
au prix de F. 5.-. 
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